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Un constat sôimpose, le Pr®sident de la R®publique 
et le gouvernement sont d®cid®s ¨ imposer co¾te que 
co¾te une restructuration en profondeur de la soci®t® 
fran­aise : politique dôaust®rit®, destruction des 
droits des salari®s, introduction de la s®lection ¨ 
lôentr®e de lôuniversit®, casse des services publics, 
aggravation du sort des sans-emplois, r®organisation 
aggravant les in®galit®s en mati¯re dôacc¯s ¨ la jus-
tice, r®forme fiscale favorable aux plus riches, loi 
r®pressive contre les migrants, priorit® donn®e au 
secret des affaires contre le droit ¨ lôinformation, 
introduction de lô®tat dôurgence dans le droit com-
mun, utilisation de l'®galit® femmes-hommes 
comme simple outil de communication, sans moyen 
financier, alors que les femmes sont les premi¯res 
concern®es par les r®gressions socialesé sans ou-
blier une politique militariste au niveau international 
inqui®tante.  
La m®thode ç bulldozer è du Pr®sident est en route 
sur tous les fronts afin cr®er de la sid®ration et de 
rendre difficile toute riposte! 
 
Depuis le 1er janvier 2017, les communaut®s de 
communes du Pays GrandôCombien, de Vivre en 
C®vennes et de Hautes C®vennes ont fusionn® avec 
lôAgglom®ration dôAl¯s. Jusquô̈  pr®sent, les com-
munes membres de ces communaut®s de communes 
percevaient des sommes non n®gligeables de lôEtat 
au titre des dotations, notamment la Dotation de So-
lidarit® Rurale et la Dotation Nationale de P®r®qua-
tion. Les budgets des communes ont ®t® con­us, 
cette ann®e, avec comme pr®vision de recettes, les 
m°mes sommes que lôann®e pr®c®dente au titre de la 
DSR et de la DNP car le Pr®sident, le gouvernement 
et le Pr®fet avaient annonc® un gel des dotations.  Or 
d®but avril, sont parvenues les notifications offi-
cielles des montants des dotations de lôEtat et ¨ 
notre grande stup®faction, les montants des dota-
tions ont subi des coupes sans pr®c®dent en une an-
n®e (- 54 000 ú pour Cendras). Cette chute vertigi-

neuse touche principalement les communes en-
trantes dans lôAgglom®ration dôAl¯s et ont ®t® noti-
fi®es sans aucune communication en amont de la 
part des services de lôEtat, alors m°me, que cer-
taines collectivit®s avaient d®j¨ vot® leur budget. 
Devant cette ç catastrophe è pour notre commune et 
au vu de cette situation inacceptable sur le fond 
comme sur la forme, avec de nombreux Maires une 
conf®rence de presse sôest tenue pour d®noncer cette 
baisse consid®rable des dotations et une lettre au 
Pr®fet du Gard est partie il y a quinze jours pour de-
mander un rendez-vous, aujourdôhui sans r®ponse. 
 
Malgr® ce contexte de plus en plus difficile, les pro-
jets municipaux avancent bien : le chantier de la 
Maison pour les professionnels de Sant® respecte les 
d®lais pour une ouverture en septembre, les r®nova-
tions sur lô®cole se terminent, le projet dôinstallation 
dôun jeune agriculteur se concr®tise, notre nouvelle 
voiture ®lectrique Zo® est arriv®eé. 
 
La perspective de lô®t® et de ses r®jouissances, clas-
s®es sous le signe du partage et de la convivialit® 
mettent du baume au cîur ¨ toute lô®quipe pour 
continuer notre action. 
 
Au plaisir de se retrouver lors de ces ®v¯nements ¨ 
venir et notamment pour le traditionnel Violon 
dingue et pour une superbe f°te de la musique le 
jeudi 21 juin. 
 
                                                         
   Sylvain ANDRE 

Edito 

Un bulletin sp®cial festivit®s plus com-
plet sur tout lô®t® sortira dans peu de 
temps mais nous pouvons dôores et d®j¨ 
annoncer que plusieurs initiatives sont 
pr®vues ¨ lôagenda. Pensez ¨ cocher les 
dates sur votre calendrier !  
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Budget Al¯s Agglom®ration 
§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§

Intervention de Sylvain ANDRE 
pour Cendras lors du vote du 
budget de lõAgglo (abstention) 
 

Chers coll¯gues, 
 
Jôai r®uni ma majorit® municipale mardi dernier 
pour prendre une d®cision collective et concer-
t®e sur le budget.  
 
Tout dôabord, nous tenons ¨ r®affirmer notre 
volont® dô°tre constructifs, comme nous lôavons 
®t® tout au long de lôann®e. Les ®lus de Cendras 
ont ®t® tr¯s pr®sents dans toutes les commis-
sions, avec pour objectif dôapporter leur contri-
bution aux travaux men®s en commun. Pour ma 
part, et comme beaucoup dôentre vous, jôai con-
sacr® un temps important au Projet de territoire 
qui est en cours dô®laboration, et ¨ toutes les 
r®unions des Maires. Je profite de cette inter-
vention pour remercier les agents qui nous ai-
dent dans ces r®unions tout comme lôensemble 
des personnels pour leurs engagements au quoti-
dien au service de nos concitoyens. 
 
Pourtant, malgr® cet engagement qui a ®t® le 
n¹tre, nous avons d®cid® de prendre du recul sur 
les ®v¯nements, et de tirer les le­ons de cette 
premi¯re phase dôint®gration dôAl¯s agglo.  
 
Il y a un an, alors que nous entrions dans lôagglo 
contre notre gr®, nous portions comme argu-
ment notre refus de voir sôimposer ¨ nous une 
m®ga structure de 73 communes et 113 d®l®-
gu®s. Bien s¾r, nous nôavons rien contre les 72 
autres communes qui composent cette commu-
naut®, au contraire ! Jôai pu rencontrer beaucoup 
de maires qui îuvrent pour lôint®r°t g®n®ral et 
la d®fense de leurs communes.  
 
La probl®matique vient de la composition de la 
structure elle-m°me. Le nombre important de 
repr®sentants que nous sommes contraint de fait 
¨ une certaine centralit® qui ®loigne le citoyen 
des pouvoirs de d®cision, et qui ne permet pas 
aux ®lus dô°tre pleinement acteurs de cet appa-
reil. 
 
Aujourdôhui ce qui anime mon conseil munici-
pal, côest la d®fense de nos concitoyens, de la 
commune elle-m°me, et la r®affirmation quôelle 

est, et reste, un ®chelon de proximit® pertinent, 
essentiel ¨ la d®mocratie. Côest bien lô®lection 
o½ il y a la plus large participation !  
 
Le processus engag® de transf®rer un maximum 
de comp®tences ¨ lôagglo en vidant les com-
munes de tout leur sens, va nous conduire ¨ en 
faire des coquilles vides, quôil conviendrait de 
supprimer. Alors vous me direz : côest la loi 
NOTRe, ce nôest pas nous. En effet, une partie 
des transferts est rendue obligatoire par le l®gi-
slateur, mais nous accompagnons avec z¯le ce 
processus en transf®rant dôores et d®j¨ de nom-
breuses comp®tences non-obligatoires ! Bien s¾r 
quôil peut °tre pertinent de g®rer certaines com-
p®tences de mani¯re collective, mais cela ne 
peut pas sôappliquer ¨ celles qui doivent °tre 
absolument g®r®es en proximit®, comme lô®du-
cation !  
 
Pour Cendras, lô®cole est le poumon de notre 
commune ! Je r®it¯re donc ma demande que soit 
mis au vote le destin de cette comp®tence, car il 
est absolument inadmissible que dans un conseil 
communautaire dit ç d®mocratique è, on laisse 
passer le d®lai l®gal de 2 ans qui permettrait une 
r®cup®ration de la comp®tence par lôagglom®ra-
tion, sans aucun vote. Et ne prenez pas comme 
pr®texte quôil faudra revoter les statuts de lôag-
glo ! 
Vous allez me r®pondre aussi : comp®tence par-
tag®e et CIF ! 
 
Pour les comp®tences partag®es, côest une ca-
rotte qui aura cours un temps, jusquô̈  ce que 
nous soyons oblig®s, par la loi ou par les con-
traintes budg®taires, dôarr°ter dôutiliser cette 
m®thode de travail (qui est quand m°me un 
transfert dôun point de vue juridique, je le rap-
pelle). 
 
Concernant la volont® affich®e dôaugmenter 
notre coefficient dôint®gration fiscale, le fameux 
CIF ! Notre agglo est une des plus int®gr®es de 
France, donc il est possible de r®duire notre in-
t®gration. Et le fameux bonus aux comp®tences 
transf®r®es en dotation pour lôagglo ne peut pas 
°tre lôalpha et lôom®ga de notre politique. Sinon, 
laissons les techniciens seuls aux commandes et 
nôorganisons plus dô®lections pour ®lire des re-
pr®sentants du peuple !  
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Budget Al¯s Agglom®ration 
§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§§

 Pour revenir au budget, le contexte est en effet 
difficile, avec un encadrement de nos d®penses de 

fonctionnement limit®es ¨ 1,2 %, et une limitation 
du recours ¨ lôemprunt. Pour moi côest une v®ri-
table attaque ¨ la libre administration des collecti-

vit®s et donc ¨ la Constitution de notre pays.  

Je d®plore ®galement lôattitude de lôEtat qui trans-
f¯re la comp®tence GEMAPI sans donner, en con-
trepartie, les moyens de lôexercer. Pire : il ponc-

tionne lôAgence de lôeau pour utiliser lôargent ¨ 
dôautres fins que la gestion de celle-ci, ce qui 
oblige lôagglo ¨ activer une taxe dont nos conci-

toyens devront sôacquitter. Nous pouvons nous 
f®liciter dôavoir pr®vu de la r®duire ¨ 10 ú par ha-
bitant, au lieu de 40 ú comme la loi nous lôauto-
rise. Beaucoup de collectivit®s nôont pas fait ce 

choix courageux.  

De m°me, la volont® de ne pas augmenter les im-
p¹ts est une bonne chose pour nos concitoyens, 
qui connaissent ®galement des difficult®s. Et ce 
nôest pas la politique nationale men®e actuelle-
ment qui va venir les soutenir ! Côest une poli-
tique pour les riches organis®e par des riches. 
Pour seul exemple, la casse de Code du travail, la 
baisse des APL et de lôautre c¹t® la suppression 
ou la diminution significative de lôISF, le main-
tien du CICE, et la chasse tr¯s mod®r®e lanc®e 
contre la fraude fiscale. Bref, une politique faite 
par une minorit® pour une minorit®, au d®triment 
de la majorit®. 
 
Jôai la conviction que vouloir °tre ¨ tout prix at-
tractif pour attirer des entreprises dôun autre terri-
toire est une erreur. Car cela ne cr®e pas de ri-
chesse mais cela la d®place, en cr®ant du ch¹mage 
ailleurs, et les exemples ne manquent pas dôentre-
prises qui repartent finalement dôun territoire 
parce quôelles ont ®t® sensibles aux arguments du 
plus offrant. A ce jeu de concurrence entre les ter-
ritoires, je ne sais pas si nous allons gagner. Côest 
pour cela que nous d®fendons une compl®mentari-
t® des bassins ®conomiques et un d®veloppement 
durable et local. Faisons confiances aux c®venols 
et apportons la puissance publique au service de 
leurs projets. Et nous savons compter sur les po-
tentiels de nos territoires ruraux et de montagne. 
Lôune des cl®s de cette politique est le choix pour 
un d®veloppement ®conomique endog¯ne qui 

sôappuie sur le savoir-faire et les ressources lo-
cales.  
 
Pour ces diff®rentes raisons, et avec lôappui de 
mon conseil municipal, je vous lôannonce : je ne 
môopposerai pas au budget mais je vais môabste-
nir. 
Parce quôil faut reconna´tre que tout nôest pas 
blanc ou noir.  
 
Le d®veloppement endog¯ne est d®j¨ ¨ lôîuvre 
dans le cadre de certaines activit®s.  
Il y a des investissements d®j¨ engag®s par nos 
diff®rents EPCI fusionn®s, que je ne veux pas re-
mettre en cause.  
Il y a des investissements pertinents pour nos con-
citoyens, je le reconnais.  
Le projet du territoire, auquel nous sommes nom-
breux ¨ avoir contribu®, et qui sera vot® en juin, 
semble reprendre de bonnes propositions ¨ mon 
sens.  
 
Lôengagement pris dôaider au d®veloppement du 
parc Humphrey Davy, situ® au Nord de lôagglo 
contribuera ¨ donner un ®quilibre ®conomique 
pour ce territoire. Côest un v®ritable enjeu ! 
Des actions de d®veloppement durable de lôagglo 
sont ¨ souligner, visant notamment ¨ permettre 
des ®conomies dô®nergie, vont pour moi dans le 
bon sens. 
 
Le partenariat avec le Syndicat des Hautes Val-
l®es C®venoles dans son action est une bonne 
chose ®galement pour notre territoire, tout comme 
la volont® de travailler sur la fili¯re bois et sur une 
charte foresti¯re de qualit® avec Patrick Deleuze.  
 
En somme, chers coll¯gues ne prenez pas lôabs-
tention de la commune de Cendras, comme un 
vote de d®fiance envers vous ou lôagglo mais 
comme une abstention prudente et constructive. 
Prudente, car nous souhaitons r®affirmer notre 
volont® de d®fendre la commune comme ®chelon 
essentiel de notre d®mocratie. Constructive, car 
nous ne nous opposerons pas ¨ la concr®tisation 
des pistes int®ressantes qui sont engag®es pour 
lôavenir de notre territoire. 
 
Merci de votre attention. 
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Budget Al¯s Agglom®ration 
------------------------------------------------------------------------------ 

 

Les grandes lignes du budget 2018 
 
Budget principal : 139,4 Mú 
Dont 104,5 Mú de fonctionnement et 34,8 Mú 
dôinvestissement. 
 
Budgets annexes : 47,8 Mú 
Al¯s Agglo compte 18 budgets annexes : P¹le M®-
canique, Lotissements industriels, Assainissement, 
Parc des expositions, Ordures m®nag¯res, etc. 
 
Budget consolid® : 187,2 Mú 
Dont 124,7 Mú de fonctionnement et 62,5 Mú 
dôinvestissement. Côest le budget le plus important 
jamais vot® par lôAgglo dôAl¯s, sup®rieur de 19 Mú 
¨ celui de 2017. 
 
Imp¹ts stables 
 
Les ®lus communautaires ont d®cid® de ne pas 
augmenter les taux dôimposition m®nages (taxe 
dôhabitation, taxe fonci¯re et taxe sur les ordures 
m®nag¯res). Les taux 2018 restent donc inchang®s 
par rapport ¨ 2017, sauf lissage d¾ ¨ la convergence 
vers le taux moyen pond®r® qui sera commun ¨ 
lôensemble de lôAgglo dôici 2028. 

 
 
 
 Quelques chiffres : 
 

 
¶ 6,5 Mú : côest le montant de lôautofinance-
ment de lôAgglo, soit une marge appr®-
ciable pour rembourser le capital des em-
prunts et financer directement des investis-
sements sans recourir ¨ lôemprunt. 

 
¶ 17,7 Mú : côest la recette de la taxe dôenl¯-
vement des ordures m®nag¯res. Cette taxe 
couvre un peu plus de 90 % des d®penses 
de fonctionnement du service collecte et 
traitement des ordures m®nag¯res. 

 
¶ 45,2 Mú : côest le co¾t du personnel sur les 
d®penses de fonctionnement, soit 46,4 % 
de ces d®penses. 
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Festivit®s 

ððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððð 

F°te de la musique ¨ Cendras 
 
La Mairie en partenariat avec le centre socio-
culturel Lucie Aubrac et lô®cole de musique Mau-
rice Andr® de Cendras et St Privat des Vieux vous 
invitent pour une superbe soir®e ¨ lôoccasion de la 
f°te de la musique et de la coupe du monde de 
football. 
 
 

 
 
 

Le Morgane Show vous invite ¨ venir 
partager une soir®e regroupant les plus 
grands titres, des ann®es 80 aux tubes ac-
tuels. 
Deux voix accompagneront votre mo-
ment :  
¶ Morgane Hebert - 17 ans - Gagnante 
du Grand Prix C®vennes Camargues 
2016. 

¶ Jean-Marc Alqu®zar - Chanteur de-
puis plus de 15 ans et pr®sident de 
Chansons d'hier et d'aujourd'hui. 

 
Ces derniers accompagn®s ¨ la sonorisa-
tion et ¨ l'®clairage par monsieur Johann 
Hebert - Chanteur et sonorisateur du 
Morgane Show. 

Programme 
 
16h30 Ouverture de la soir®e 
 
17h Retransmission du match de lôEquipe de 
France face au P®rou sur grand ®cran 
 
19h-20h30 Sc¯ne ouverte avec la participation 
active de lô®cole de musique 
 
A partir de 20h30 Le ç Morgane Show è Le centre socioculturel vous proposera 

buvette et grillades, les profits serviront 
¨ financer un voyage pour les jeunes.  

Morgane Hebert  

Johann Hebert  

Jean-Marc Alqu®zar  
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Culture 

ððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððð 

Spectacle 
 
ç Passeport pour lôexil è 
 
Un spectacle pr®sent® par lôAssociation France 
Palestine Solidarit® Al¯s C®vennes en partenariat 
avec la municipalit® de Cendras 
 
ê Cendras, Espace Nelson Mandela, samedi 2 
juin ¨ 20h 
 

"Tous les cîurs d'hommes sont ma nationalit®. 

Voil¨. Je vous laisse mon passeport." 

   Mahmoud Darwich 
 
Il sôagit dôune lecture-spectacle po®tique et musi-
cale de la Compagnie Le cîur allant versé, 
dôapr¯s lôîuvre et en hommage ¨ lôimmense 
po¯te palestinien Mahmoud Darwich. Un spec-
tacle o½ po®sie, th®©tre et chant sont intimement 
li®s.  
Les po¯mes sont interpr®t®s et chant®s en arabe 

et en fran­ais par Eloµse Alibi et Tala Abdel Fat-
tah, accompagn®s au oud et aux percussions par 
Olivier Privat. La mise en sc¯ne est de Laurence 
Keel. 
 
Le spectacle a ®t® cr®® le 15 novembre 2014 ¨ 
Barjac, ¨ lôoccasion de lôAutomne palestinien en 
C®vennes organis® par lôAssociation France Pa-
lestine Solidarit® Al¯s-C®vennes, en collabora-
tion avec la Mairie de Barjac, pour accompagner 
la belle exposition dôErnest Pignon-Ernest intitu-
l®e Parcours Darwich  
La compagnie Le cîur allant vers é est une 
compagnie professionnelle de th®©tre install®e ¨ 
Orgnac-lôAven. 
 
Tarifs : Adultes 10ú, Etudiants et Ch¹meurs 5ú, 
Enfants de moins de 10 ans gratuit. 
Un pot de lôamiti® sera offert au public ¨ lôissue 
du spectacle. 
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Solidarit® 

ððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððð 

Interview de Francoise Leblon 
 
Questions ¨ la co-pr®sidente de lôAssociation 
France Palestine Solidarit® Al¯s C®vennes 
                                                                                                                                                       
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Pouvez-vous nous faire le point sur la situation 
de Salah Hamouri ? 
 
Pour rappel Salah Hamouri, avocat franco-
palestinien et d®fenseur des droits humains, est d®-
tenu en Isra±l depuis le 23 ao¾t 2017 date de son 
arrestation. Sur ordre du ministre de la d®fense il a 
®t® condamn® ¨ 6 mois de d®tention administrative 
sans inculpation ni jugement le 18 septembre, con-
damnation renouvel®e fin f®vrier 2018. Des di-
zaines de collectivit®s locales, des centaines dô®lus, 
de nombreuses personnalit®s, des milliers de ci-
toyens en ont appel® aux plus hautes autorit®s de 
lô£tat fran­ais afin quôelles interviennent efficace-
ment pour exiger et obtenir sa lib®ration.  
 
Que fait le gouvernement fran­ais ? 
 
Il a certes demand® que les droits de Salah soient 
respect®s mais nôa jamais exerc® la moindre pres-
sion pour lôobtenir. Ainsi lorsque le Ministre des 
Affaires £trang¯res Le Drian sôest rendu en Isra±l 
en mars dernier, il nôa pas demand® ¨ visiter Salah 
dans sa prison. Et malheureusement les m®dias 
fran­ais ¨ de rares exceptions pr¯s restent ®trange-
ment discrets sur cette injustice.  
 

Salah demeure incarc®r® ¨ la prison de Kôsiot, dans 
le d®sert du N®guev. Son ®pouse et son fils de 2 
ans sont toujours interdits dôentrer en Isra±l et ne 
re­oivent de ses nouvelles que par lôinterm®diaire 
de son avocat. 
 
Salah Hamouri doit °tre lib®r® et pouvoir vivre en 
famille dans son foyer ¨ J®rusalem. 
Il est possible dô®crire ¨ Salah : Ambassade de 
France, 112 promenade Herbert Samuel, BP 3480, 
63572 Tel Aviv, Isra±l (timbre : 1,30ú)  
                                                                                                                           
Il y a eu r®cemment de nombreux morts en Pa-
lestine, que sôest t-il pass® ? 
 
Du 30 mars au 15 mai 2018 se sont d®roul®es dans 
la Bande de Gaza ! des ç Marches du retour è, ma-
nifestations non-violentes de la soci®t® civile pa-
lestinienne, pour r®clamer lôapplication de la r®so-
lution 194 des Nations Unies, r®solution qui recon-
na´t aux r®fugi®s palestiniens le droit de retourner 
dans leurs foyers et que lô£tat isra®lien refuse 
dôappliquer.  
Depuis le 30 mars* jusquôau 15 mai, date anniver-
saire de la  Nakba**, des dizaines de milliers de 
Palestiniens  emmur®s dans la Bande de Gaza par  
blocus*** herm®tique et ill®gal, depuis plus de 10 
ans,  sont venus manifester chaque vendredi jus-
quôaux cl¹tures ®lectroniques qui les s®parent 
dôIsra±l, pour leur droit au retour et pour exiger la 
lev®e du blocus. 
La r®pression isra®lienne a ®t® terrible, avec lôordre 
de tirer pour tuer, mutiler, avec lôutilisation 
dôarmes interdites par le droit humanitaire, faisant 
plus de 100 morts, des milliers de bless®s graves 
handicap®s ¨ vie ou mutil®s, 12 000 bless®s. Parmi 
eux des enfants, des infirmes, des journalistes, des 
secouristes. Amnesty international d®nonce une 
ç violation abjecte des droits humains è. 
 
 
* Journ®e de la Terre en Palestine 
 
** La Nakba (la Catastrophe) ce mot d®signe lôex-
pulsion de 800 000 Palestiniens de leur terre par 
les milices sionistes puis lôarm®e isra®lienne entre 
1947 et 1949 
 
*** Les cons®quences de ce blocus ill®gal et inhu-
main sont catastrophiques : p®nurie alimentaire, 
m®dicale, dôeau potable, de mat®riauxé un rap-
port de lôONU affirme que la Bande de Gaza pour-
rait devenir invivable dôici 2020, bient¹té. 
Bande de Gaza : 360 km2, 2 millions dôhabitants 
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Ecoles 

ððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððð 

Un dragon ¨ Malataverne 
 

La pr®paration de la f°te 
Nous avons r®alis® avec lôaide des parents un dra-
gon. Nous avons fabriqu® des chapeaux chinois et 
des ®ventails. 
Le dragon a ®t® r®alis® avec des cartons, des tissus 
et de la r®cup. 
 
Le d®roulement de la f°te 
Vendredi 16 f®vrier 2018, ¨ lô®cole de Malataverne, 
nous avons f°t® le nouvel an chinois. Nous avons 
c®l®br® cet ®v¯nement car tous les vendredis apr¯s-
midi nous apprenons le chinois. Nous avons invit® 
des parents et des amis ¨ partager un go¾ter. Nous 
avons d®gust® du nougat chinois, des galettes, des 
morshis et des biscuits de la chance. 

 
Nous ®tions costum®s et maquill®s. Nous avons 
aussi fait un d®fil® de chapeaux puis de dragon chi-
nois. 
 
Jeanne DUPIN CM1 

Travaux aux ®coles de lõAbbaye 
 

Couleurs, confort et ®conomie dô®nergie 
Depuis le mois de f®vrier des travaux aux ®coles de 
lôAbbaye de Cendras allient confort et ®conomie 
dô®nergie. 
Lô®cole Maternelle a ®gay® sa fa­ade sud de 
stores ext®rieurs ®lectriques jaunes et rouges, qui, 
au-del¨ de lôembellissement vont apporter confort 
aux occupants. Ils les prot®geront en ®t® de la  cha-
leur et des rayons de soleil. 
Pour am®liorer le confort et faire des ®conomies 
dô®nergie cons®quentes : 
-les fen°tres bois, datant de la construction de 
lô®cole, ont laiss® la place ¨ des fen°tres en PVC, 
double vitrage, 
-le sol de la salle de repos des plus petits a ®t® isol® 
et recouvert dôun plancher en bois, assurant aux 
plus jeunes une sieste douillette, 
-deux faux plafonds ont ®t® pos®s, afin de diminuer 
le volume ¨ chauffer, assureront un meilleur con-
fort acoustique et ont permis lôinstallation dôun 
nouvel ®clairage LED basse consommation, 

-le mur nord de lô®cole a ®t® isol® en panneau de 
fibre de bois recouvert dôun enduit min®ral.  
-les combles ont ®t® isol®es par 20 cm de laine de 
roche souffl®e. 
 

Lô®cole primaire 
La fa­ade de lô®cole primaire a ®t® pourvue des 
m°mes stores bleus et jaunes. 
Toutes les fen°tres ont ®t® chang®es aussi en fe-
n°tre PVC double vitrage, les plafonds des 6 
classes ont ®t® baiss®s (les autres classes avaient 
d®j¨ cet ®quipement). 
Tous ces travaux ont pu °tre r®alis®s avec lôaide 
dôune subvention TEPCVç Territoire ¨ ®nergie Po-
sitive et Croissance Verte è qui, dans le cade des 
®conomies dô®nergie a particip® pour 80% au fi-
nancement de ces travaux, soit 180 000 ú HT sur 
225 000 ú HT laissant ¨ la commune 45 000 ú. 
Ces travaux n®cessaires et attendus depuis long-

temps, ont pu °tre enfin r®alis®s et permettront une 

r®duction cons®quente des consommations dô®ner-

gie donc des ®conomies budg®taires. 

Fa­ade de lô®cole avec  les 
nouveaux stores ®lectriques 

ext®rieurs  
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Interview de Jonathan ANDRE le jeune 
agriculteur qui sõinstalle sur Cendras 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Pouvez-vous en quelques mots d®crire votre 
parcours ? 

Apr¯s avoir pass® ma jeunesse dans le coin, j'ai 
migr® ¨ Montpellier afin d'y poursuivre des ®tudes 
en sciences de l'eau et de l'environnement. 

Apr¯s avoir obtenu un Master dans ce domaine, 
j'ai ressenti le besoin de changer d'air et juste me 
sentir d®pays®. Je suis donc parti dans de nou-
velles contr®es y vivant au jour le jour, principale-
ment en Oc®anie et en Asie. 

Lors de ces voyages, lorsque l'argent se faisait 
rare, trouver un boulot temporaire devenait indis-
pensable. La plupart, se sont d®roul®s dans le do-
maine de l'agriculture. Je pense que cela a ®t® un 
premier d®clic dans mes choix dôaujourd'hui. 

Rentr® en France, int®ress® en agriculture, je m'es-
saie au mara´chage dôabord sur petite surface afin 
dô°tre certain de vraiment vouloir en faire mon 
m®tier. 

Cela me pla´t. J'essaie diff®rentes techniques de 
culture, certaines fonctionnent, d'autres pas du 
tout. 

Alors bien d®cid®, afin de compl®ter mon bagage 
th®orique li® ¨ mes ®tudes sup®rieures et mes 
quelques exp®riences pratiques, je passe en 2017 
un bac pro en production horticole sp®cialisation 
mara´chage (dipl¹me n®cessaire pour sôinstaller en 
agriculture). 

£t® 2017, je suis ¨ la recherche d'un terrain, tout en 
compl®tant mon cursus par des formations avec 
l'ADDEARG. C'est vers cette p®riode que jôen-

tends parler de la volont® d'installer un mara´cher 
sur la commune. 

Je postule donc. Apr¯s montage de dossier et vali-
dation du bail par la SAFER en commission d®par-
tementale, le terrain m'est donc attribu® pour mon 
plus grand plaisir. 

Quel est votre projet ? 

Ma vision de l'agriculture se veut largement diff®-
rente de ce qu'il se fait majoritairement en France 
de nos jours. Un raccourci un peu sch®matique 
conviendrait ¨ dire que je vise ¨ nourrir mon sol 
plut¹t que mes plantes. 

Pour moi, un bon sol doit °tre vivant. Naturelle-
ment, un sol vivant est autofertile, meuble, a®r® et 
retient l'eau. Il fournit une nutrition ®quilibr®e qui 
limite les maladies. Enfin la biodiversit® pr®sente 
est propice au contr¹le des ravageurs. 

Dans l'agriculture conventionnelle actuelle, les 
probl¯mes proviennent majoritairement des pra-
tiques inadapt®es de travail du sol ainsi que de 
traitements chimiques radicaux et excessifs qui 
d®truisent l'activit® biologique des sols, favorisent 
l'®rosion, la compaction, la perte de la mati¯re or-
ganique par min®ralisation et le d®veloppement de 
pathog¯nes hyper-r®sistants. 

Je tiens ¨ pr®ciser que je ne jette pas la pierre ¨ 
l'agriculteur lambda utilisant ces techniques, loin 
de l¨. Les pratiques utilis®es ¨ l'heure actuelle 
®taient pleines de sens, voire miraculeuses, lors de 
leur mise en place. A la sortie de la guerre, la 
France avait faim, produire vite et beaucoup par 
un travail du sol intensif et un apport d'intrants 
chimiques massifs paraissait la solution la plus 
efficace. Avec le recul, on sait maintenant que cela 
a ®t® un non sens total. Les sols agricoles en Eu-
rope se d®gradent vite (perte en moyenne de 
16Tonnes/ha/an). En plus des probl¯mes cit®s pr®-
c®demment sur la parcelle elle-m°me, cela pose 
des probl¯mes en aval : pollution et eutrophisation 
des cours d'eau, glissement de terrainé 

Apr¯s des d®cennies de recul et d'®tudes, nous sa-
vons cela ¨ l'heure actuelle. D'autres m®thodes 
moins catastrophiques fonctionnent. Il convien-
drait donc d'aider ¨ changer les pratiques actuelles 
en passant par des aides provenant des instances 
nationales et europ®ennes (on ne peut pas deman-
der ¨ un agriculteur d®j¨ en place, qui ¨ du mal ¨ 
boucler ses fins de mois de tout changer du jour au 
lendemain, cela co¾te de l'argent). 
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M°me sôil y a du mieux ces derni¯res ann®es, le 
changement fondamental n®cessaire ¨ mon avis ne 
viendra pas ou viendra bien trop tard. 

Je suis peut-°tre pessimiste, mais ¨ moins d'un grand 
mouvement social, une industrie qui p¯se des mil-
liards d'euros fera tout pour rester en place (Lobby, 
d®sinformation é). 

Je ne tiens pas ¨ donner de le­on ¨ qui que ce soit, ce 
petit apart® ®tait plus ¨ titre informatif. 

De mon c¹t®, je vais faire ce que je pense le mieux et 
cela sans pr®tention. Qui sait, dans 20 ans mes pra-
tiques seront peut-°tre elles aussi prouv®es mau-
vaises. 

Je vise donc ¨ produire diverses l®gumes et cela sans 
intrants chimiques et avec la r®duction voire la sup-
pression du travail du sol en favorisant une couver-
ture permanente qui se rapproche de l'organisation 
naturelle des sols (f¹ret, prairie...) qui assure le recy-
clage de la mati¯re organique, la d®compaction et la 
fertilit®. 
 
Il me para´t donc important de cultiver la vie du sol 
en offrant le g´te et le couvert ¨ toutes les cat®gories 
d'organismes (bact®ries, champignons/mycorhizes, 
insectes, vers de terre, etc ...) qui contribuent ¨ l'®la-
boration d'un sol fertile, bien structur® et moins sujet 
aux maladies. 

Apr¯s tout ce langage barbare, prenons un exemple 
concret et imag® : 

Imaginons un petit champignon pathog¯ne dans un 
sol en agriculture conventionnelle. Le sol est sans 
vie. Du coup, notre petit champignon est tranquille 

dans le sol, se baladant en sifflotant jusqu'¨ arriver ¨ 
un l®gume paraissant app®tissant et se faire un bon 
gros repas. 

Prenons notre m°me champignon l'ann®e dôapr¯s, 
toujours sifflotant bien s¾r, arrivant dans un sol vi-
vant. L¨, probl¯me ! D'un coup, d'autres champi-
gnons (non mauvais pour les plantes) sont d®j¨ en 
place et ne veulent pas partager leurs territoires, ils 
vont donc lui maraver la face ¨ notre petit champi-
gnon pathog¯ne. En plus de cela, il se fait courser par 
plein de petites bestioles qui essaient de le bouffer. Il 
va peut-°tre r®ussir ¨ arriver ¨ un l®gume malgr® tout 
cela, mais dans tous les cas il fera bien moins le fier. 

Cela est tr¯s tr¯s imag® mais voici concr¯tement une 
des interactions que je vais essayer de mettre en place 
sur la parcelle. 

Bien entendu, malgr® les nombreux avantages, cer-
tains inconv®nients sont ¨ attendre. Par exemple plus 
de limaces car un couvert constant am¯ne plus d'hu-
midit® et de nourriture pour ce type d'animal. Il est 
®galement ¨ pr®voir plusieurs ann®es afin d'avoir un 
sol bien vivant et a®r®. 

Je risque donc d'avoir quelques premi¯res ann®es un 
peu d®licates. A voir. 

Au niveau de la production, je compte vendre au-
tour de 20 paniers ¨ 15 euros par semaine ¨ partir 
de fin Juin-d®but Juillet et passer ¨ 40 paniers la 
deuxi¯me ann®e. De plus j'esp¯re aussi pouvoir 
alimenter en partie la cantine bio op®rant sur 
Cendras. 



12 

En bref 

ððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððð

 

 

 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 
 

 

 
 
 
 
 

La Maison des professionnels de 
Sant® 
Les travaux avancent bien, lôouverture est 
toujours pr®vue en septembre. 

®boulement 
R®tablissement de lôacc¯s chemin de Gaujouse 

C®r®monie du 8 mai 
La municipalit® remercie Sacha et Louis pour 
leur participation ¨ la comm®moration. Le de-
voir de m®moire est important et il prend tout 
son sens quand des enfants sont associ®s. 

La voiture ®lectrique Zo® est arri-
v® ¨ la Mairie 
Une voiture obtenue avec un financement 
TEPCV ¨ 80%, co¾t pour la municipalit® 
2400 ú pour une voiture ¨ 12 027 ú HT 

Entretien 
Lôentretien de la voirie communale et  
des espaces verts, beaucoup dôherbes ¨ 
couper, lô®quipe ne peut pas °tre partout 
en m°me temps  

D®chets dans le Galeizon 
Nous aimons tous notre belle rivi¯re du 
Galeizon avec sa qualit® de lôeau et sa 
riche biodiversit®. Pour la pr®server, il est 
rappel® quôil est strictement interdit dôy 
jeter des d®chets de quelques natures 
quôils soient. 

R®seaux t®l®phonie, internet 
et ®lectricit® 
La Mairie nôest pas comp®tente en la 
mati¯re. N®anmoins elle a sollicit® les 
services  comp®tents en la mati¯re ¨ de 
nombreuses reprises ces derni¯res se-
maines pour vous aider ! 
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M®diath¯que 
 
La M®diath¯que, ce nôest pas que du pr°t de livres, 

de revues, de CD et de DVD ! 
 

Service de vid®o en ligne : M®diath¯que Num®-
rique. 

Profitez dôune offre vid®o en 
ligne : plus de 3500 films, s®-
ries, documentaires ! 
En partenariat avec la DLL du 
Gard, ce service est accessible 
aux abonn®s  de la biblio-
th¯que. Chaque abonn® peut 
visionner 4 vid®os par mois, en 
streaming ou en t®l®charge-
ment. 
Pour cela, il suffit de vous ins-
crire sur : biblio.gard.fr/
mediatheque-numerique et de 

faire valider votre inscription aupr¯s des biblioth®-
caires. 
 

Le portage ¨ domicile 
Pour les personnes qui ne peuvent se d®placer, les 
biblioth®caires du r®seau de la Grand Combe vous 
proposent des livres ¨ la maison. 
Les droits dôinscription sont dô1 ú par an et vous 
permettent dôemprunter une dizaine de documents 
par mois. 
Le portage se fera sur rendez-vous. 

Vous pouvez dialoguer avec 
les biblioth®caires et d®cider 
des documents que vous 
souhaitez emprunter. 
 
Renseignement au 04 66 34 
47 37. 
 
 
 
 
 
 

Les b®b®s lecteurs 
 
D®velopper le go¾t pour 
la lecture, ­a commence 
t¹t ! Tous les jeudis ¨ la 
m®diath¯que de Cendras 
de 10 h ¨ 11h : accueil 
des tout-petits de 0 ¨ 3 ans, accompagn®s dôun 
adulte (parent, grand-parent, nounoué) . Y compris 
en  juillet . 
 

La m®diath¯que sera ferm®e durant le mois dôao¾t. 
 
Nôh®sitez pas ¨ nous faire part de vos remarques sur 
les horaires dôouverture sur notre adresse mail 
mediatheques.pgc@gmail.com ou au 04 66 30 09 
93. 
Tarif inscription : 1 euro. 

SPIRALE un v®ritable succ¯s ! 

Spirale, côest de la chanson fran­aise, dôaujourdôhui, 
dôhier et de toujours, côest un m®lange de chansons 
tant¹t tendres et po®tiques, tant¹t p®tillantes et 
dr¹les, parfois engag®es, des chansons ¨ 4 voix, 
mises en sc¯ne dans un joli d®cor. Une troupe de 
chanteurs complices, form®s et dirig®s par Mireille 
Julien et accompagn®s au piano par David Vincent. 
Ce vendredi 6 avril dernier, la salle polyvalente cen-
drasienne Nelson Mandela, bien appr°t®e pour lôoc-

casion, a connu une dr¹le dôaffluence ! Côest quôil y 
a eu foule pour venir ®couter les chansons de Ju-
liette, Thomas Fersen, Higelin et autres Bobby La-
pointe. Il faut dire que cette programmation ®tait 
esp®r®e depuis pas mal de temps, sans que nous ne 
parvenions cependant ¨ la finaliser.  
F®licitations aux artistes qui nous ont offert un joli 

spectacle   

mailto:mediatheques.pgc@gmail.com
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. 

CCAS 
 
Lôapr¯s midi ç Danse, country, accord®on et gour-
mandise è sôest tr¯s bien pass® dans une ambiance 
conviviale.  Un grand merci aux artistes ! 
 
Prochaine initiative du CCAS la sortie ¨ Carnon le 7 
juin. 

Repas du collectif r®fugi®s de Cendras 
 
Mardi  3 avril dernier, les jeunes Afghans et Souda-
nais accueillis par la Cl¯de ¨ Cendras ont pr®par® un 
repas pour les 80 Cendrasiens qui ont r®pondu pr®-
sents, ¨ lôinvitation quôils avaient lanc®e aux habi-
tants de notre commune. Ce fut un v®ritable beau 
moment de partage culinaire et  humain. Une am-
biance chaleureuse a anim® cette soir®e.   


